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LA CRISE POLITIQUE MALGACHE EN PHOTOS – AVRIL 2011 (1ère quinzaine) 

 

 
 

31/03/11 – RFI - L'opposant Mamy Rakotoarivelo à 
Antananarivo, le 10 mars 2011. 

Alors que la Sadc devait statuer le 31 mars sur la feuille de 
route paraphée par les formations proches du régime, Mamy 

Rakotoarivelo, fidèle de Marc Ravalomanana, a été libéré 
après quinze jours de garde à vue. Un délai considéré comme 
illégal par son avocate. Il est soupçonné de complicité dans la 
tentative d’attentat contre Andry Rajoelina. La date du procès 

n’est pas encore connue. 
 

 
 

03/04/11 – Blog d’Alain Rajaonarivony. L’éditorialiste de Sobika, 
célèbre et respecté site de la diaspora, Niry Jules, annonce son 
départ. En 10 ans, il est parvenu à faire du site une référence 

reconnue. 2,5 millions de connexions par mois et un édito politique 
tous les soirs. Des convictions fortes, des idées originales, beaucoup 

d’ouverture d’esprit, une analyse teintée d’une ironie permettant la 
distance. Sans avoir l’air d’y toucher, Niry faisait souvent mouche, ce 
qui lui valait l’ire aussi bien des TIM que des TGV… et l’approbation 
du plus grand nombre. Sobika possède une réputation bien établie. 

Ce n’est pas par hasard si Niry est régulièrement invité par les 
médias internationaux pour commenter l’actualité de Madagascar ou 

si le site est cité dans les dépêches d’agence. Quand Niry a voulu 
vendre, trois personnes étaient intéressées dont Marc 

Ravalomanana. Un outil identique se négocie des millions d’Euros 
en Europe ou aux Etats-Unis. A Madagascar, on n’en est pas là car 
peu de décideurs ont compris la puissance et la capacité d’influence 

d’Internet. Mais si l’ancien président a trouvé le prix trop élevé, 
l’accord avec l’heureux acquéreur a été assez incitatif pour que Niry 

saute le pas et en profite pour tourner un page et en ouvrir une 
nouvelle dans sa vie. 

Selon Midi, le site a été racheté par Mamy Ravatomanga, PDG du 
groupe Sodiat et fondateur du quotidien la Vérité, « qui étend du 
coup son empire dans le milieu de la presse ». L’acquéreur est 

présenté comme un jeune multimilliardaire, proche d'Andry 
Rajoelina, sur qui pèsent des présomptions de corruption dont le 

Bianco a eu à connaître en 2010. 
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04/04/11 – Le Courrier - Yvette Sylla, nouvelle ministre malgache 
des Affaires étrangères, historienne reconnue. « le mini point de 
presse de Mme Sylla en présence de S E M l'Ambassadeur de 

France, tenu dans les locaux du ministère des Affaires étrangères 
pour commenter le communiqué de la Troïka a fait jaser les 

chancelleries anglophones et une frange des intellectuels qui se 
sont encore étonnés de cette incursion française » 

La nouvelle titulaire des affaires étrangères est réputée très 
francophile. Son mari, L’ancien PM Jacques Sylla possédait la 
double nationalité franco-malgache, comme l’actuel Premier 

ministre, Camille Vital 

 

 
 

10/04/11 – Madagate - Fin de la visite à Madagascar de la 
délégation de la Commission de l’Océan Indien (COI), conduite 
par le ministre des Affaires Etrangères, de l’intégration régionale 

et de la coopération commerciale de la République de l’île 
Maurice, le Dr Arvin Boolell. 

A son départ de Madagascar, la délégation confirme son 
engagement à soutenir le processus de sortie de crise de la 

Sadc. Arvin Boolell, affirme que « la feuille de route est 
incontournable dans le processus de sortie de crise » et que « la 

classe politique n’a pas le droit de tenir en otage le peuple 
malgache ». 

 

 
 

11/04/11 – Madagate – Une délégation de l’OIF conduite par Hugo 
Sada, Délégué à la paix, la démocratie et les droits de l’Homme, 

accompagné du général Malien Général Siaka Sangara, expert en 
élections, a été reçue par la ministre des Affaires étrangères, 

Yvette Sylla. 
« La reconnaissance s’acquiert petit-à-petit » déclare la chef de la 

diplomatie malgache. La visite de la délégation de la COI, suivie de 
peu par celle de l’OIF, conforte le régime dans la certitude que la 

reconnaissance internationale est en marche.  

 

 
 

13/04/11 – Midi - « Nos prisons sont devenues des mouroirs », 
déclare le président du parti Matsilo, Ranjivason Jean Théodore : 

« il faut que cela change en cette période d'exception de la 
Transition. Et que les dirigeants de la IVe République en 

prennent bien conscience ». 

 


